Héros maîtrisant un lion
dit « Gilgamesh »
Bas-relief de la façade extérieure de la salle du trône du palais de Sargon II à Khorsabad (Irak), capitale de l’ancien empire assyrien, 713-706 av. J.-C. 
Une figure colossale

L’œuvre en pierre mesure 5,52 mètres de hauteur et 2,18 mètres de longueur. Elle représente un personnage un homme avec une longue barbe carrée en train d'étouffer un lion. Dans la main droite, il tient une arme d'apparat à lame courbe, dite "harpé", qui est une arme royale. Il porte une tunique courte et un grand châle frangé posé par-dessus, cachant une jambe et révélant l'autre. La tête se détache presque en ronde bosse ; les yeux, autrefois rehaussés de couleur, devaient fasciner le visiteur. Les cheveux et la barbe montrent le même agencement que ceux des dignitaires assyriens et du roi. Le héros porte au poignet un bracelet orné en son centre d'une rosette. Le lion maîtrisé lève la tête et montre les crocs. 
Le bas-relief est un type de sculpture ou de modelage, qui peut être peint. Sa particularité est de ne présenter qu'un faible relief, le sujet représenté ne se détachant que faiblement du fond. Il y reste engagé à mi-corps. Un effet de profondeur peut être créé par une perspective simulée, des tailles décroissantes de personnages ou éléments de décors. On parle de demi-ronde-bosse ou de haut-relief si une partie du relief se détache du fond.

Représentation symbolique

Ce génie, souvent identifié avec le héros Gilgamesh - figure légendaire mais également roi historique d'Uruk - ,incarne probablement la toute-puissance du principe royal : il maîtrise sans effort un lion féroce qui se débat. Le contraste entre le lion rugissant qui se débat et la force tranquille du héros, met en valeur le pouvoir magique de celui-ci.

Le dispositif, composé de dix taureaux et de deux héros, véritable emblème royal et héraldique, a été crée spécialement pour la façade de la salle du trône du palais de Sargon II. Toutes ces façades, érigées sur la haute terrasse du palais dominant la ville, étaient bien visibles et témoignaient de la grandeur royale.

Les génies dompteurs de lion (souvent assimilés au héros Gilgamesh) faisaient partie d'un dispositif architectural et décoratif complexe, obéissant à des critères artistiques et religieux. Symboles de la puissance divine et royale, ils assuraient, par la force tranquille qui émanait d'eux, la pérennité du pouvoir et la protection du palais.

http://www.louvre.fr/oeuvre-notices/heros-maitrisant-un-lion
Gilgamesh est un personnage héroïque de la Mésopotamie antique, roi de la cité d'Uruk où il aurait régné vers 2650 av. J.-C., ainsi qu'un dieu des Enfers dans la mythologie mésopotamienne
L'Assyrie est une ancienne région du Nord de la Mésopotamie, qui tire son nom de la ville d'Assur, qui est aussi celui de sa divinité tutélaire, le dieu Assur. À partir de cette région s'est formé au IIe millénaire av. J.-C. un royaume puissant qui est devenu par la suite un empire. Aux VIIIe et VIIe siècles av. J.-C., l'Assyrie contrôle des territoires s'étendant sur la totalité ou sur une partie de plusieurs pays actuels tels l'Irak, la Syrie, le Liban, la Turquie ou encore l'Iran.
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Héros maîtrisant un lion
dit « Gilgamesh »

Citez les dimensions de l’œuvre, vers quelle date elle a été réalisée et où elle se trouvait. Calculez son âge actuel
L’œuvre en pierre mesure 5,52 mètres de hauteur et 2,18 mètres de longueur
Elle a été réalisée au 8ème siècle av JC  (713-706 av. J.-C), ce qui lui fait  environ 2724 ans

Elle ornait la façade extérieure de la salle du trône du palais de Sargon II à Khorsabad (Irak), capitale de l’ancien empire assyrien
Que représente l’œuvre ? Décrivez ce que vous voyez
Elle représente un personnage un homme avec une longue barbe carrée en train d'étouffer un lion. Dans la main droite, il tient une arme d'apparat à lame courbe, dite "harpé", qui est une arme royale. Il porte une tunique courte et un grand châle frangé posé par-dessus, cachant une jambe et révélant l'autre. Le lion maîtrisé lève la tête et montre les crocs.
Que symbolise l’œuvre ?

Elle incarne la puissance divine et royale, assurant ainsi la protection du palais.

Comment l’auteur de la bande dessinée a-t-il mis en scène cette œuvre ? Quel effet cette mise en scène produit-elle ?

Sur une pleine page (p.48), l’auteur a représenté une famille devant cette sculpture. Le père de dos, au premier plan prend en photo sa femme de face qui porte dans ses bras son enfant. A l’arrière plan, quatre fois plus grande que les personnages se trouve la sculpture. L’auteur joue sur la similitude de la posture de la mère et l’enfant avec la sculpture et en détourne ainsi le sens. Il peut aussi bien suggérer que le rôle d’une mère est héroïque (maîtriser son enfant = éduquer) comme donner à la sculpture une forme d’humanité (le lion prend l’apparence d’un petit enfant que l’on peut tenir sans ses bras sans effort). 
